
Willkommens-Tashi Delek für die Section romande!

Die GSTF als basisdemokratische Organisation, bezieht ihre 
Einsatzkraft für Tibet und das tibetische Volk zu grossen Teilen 
aus den vielfältigen Aktivitäten ihrer Sektionen! Bis heute sind 
sechs Sektionen in der Ost-, Zentral-, Nordwestschweiz, in  
Zürich, Bern und im Mittelland aktiv. Vor Jahren ist ein zartes 
Sektionspflänzchen auf der Sprachgrenze in Biel gewachsen, 
das sich dann aber in die deutschsprachige Sektion Mittelland 
verwandelt hat. 

Umso glücklicher und zufriedener, und auch etwas stolz, 
kann sich der GSTF-Vorstand fühlen, dass sich nach 35 Jahren 
GSTF nun eine Section Romande in einer beeindruckenden  
Dynamik entwickelt hat. Nicht einfach an einem Ort – nein: Die 

Sektions-Aktivistinnen und Aktivisten um René Longet und  
Tenzin Wangmo präsentieren die neue Section Romande mit 
drei lokalen Ortsgruppen Genf, Lausanne und Yverdon. Danke 
euch allen!

Die GSTF/SAST kann so einen wirklich grossen Schritt in die 
welsche Schweiz machen und ihre Wirkkraft dank vieler neuen 
Mitglieder in der Section Romande für Tibet verstärken. Wir las-
sen uns von der Dynamik der jungen Sektion gerne anstecken 
und heissen alle neuen Unterstützerinnen und Unterstützer aus 
der Suisse Romande in der GSTF/SAST mit einem herzlichen 
Tashi Delek willkommen!

Thomas Büchli, Präsident GSTF/SAST

Cordiale bienvenue 
à la nouvelle section romande! Tashi Delek!

 

SAST // Société dʼamitié Suisse-Tibetaine

Nyon, 4 juin, la section romande de la SAST est née!  |  Nyon (VD), 4. Juni, die Sektion Westschweiz ist gegründet!

Comme organisation démocratique de base, la SAST compte 
pour ses engagements pour le Tibet et le peuple tibétain prin-
cipalement sur les activités diversifiées de ses sections. Cel-
les-ci étaient jusquʼà présent au nombre de six: Suisse 
orientale, Suisse centrale, Suisse du Nord-Ouest, Zurich, 
Berne et Plateau; cette dernière est issue dʼun groupe consti-
tué à Bienne, mais qui sʼest transformé en la Section Plateau. 

Nous sommes particulièrement heureux et fiers de pou-
voir accueillir, après 35 ans dʼexistence comme GSTF, notre 
section romande, avec dʼores et déjà trois groupes locaux, à 
Lausanne, Genève et Yverdon. René Longet et Tenzin 

Wangmo, ses co-animateurs, nous en disent davantage 
ci-dessous. Rassemblant et mobilisant sur le terrain, elle per-
met à notre action de se déployer dans cette partie du pays 
et dʼy donner un nouvel élan à la solidarité avec leTibet. 

Nous nous réjouissons de la dynamique inspirante de 
notre nouvelle section et souhaitons une très cordiale bien-
venue, avec un grand Tashi Delek, à toutes celles et ceux qui 
nous rejoignent à cette occasion!

Thomas Büchli, Président GSTF/SAST



SAST // Société dʼamitié Suisse-Tibetaine

De gauche à droite: René Longet, coresponsable de section; Thomas Büchli, président SAST; Ngodup Dorjee, Repr. de S.S. le Dalaï-Lama, 
Genève; Tenzin Wangmo Frapolli, coresponsable de section  |  v. l. n. r.: René Longet, Co-Sektionsleiter; Thomas Büchli, Präsident GSTF; Ngodup 
Dorjee, Vertreter S. H. des Dalai Lama, Genf; Tenzin Wangmo Frapolli, Co-Sektionsleiterin

Co-responsables de la section romande de la SAST
René Longet Tenzin Wangmo Frapolli 

Des activités de solidarité avec le Tibet se déroulent depuis les 
années 1980 en Suisse romande, en particulier dans lʼespace 
lémanique. Bien que 10 % seulement de la communauté tibé-
taine de Suisse vive en Suisse romande, elle sʼest toujours en-
gagée en lien étroit avec les groupes de soutien existants.

La présence de lʼONU à Genève ainsi que du Bureau du 
Tibet – la représentation auprès des Nations Unies du gouver-
nement tibétain en exil – font que de nombreuses activités in-
ternationales de solidarité déroulent dans cette ville. Des 
Tibétain.e.s. de toute la Suisse convergent ainsi régulièrement 
vers Genève pour revendiquer devant le Palais des Nations une 
solution digne à la question du Tibet. Il sʼagit particulièrement 
de marquer le 10 mars, date anniversaire du soulèvement po-
pulaire de Lhassa, et le 10 décembre, journée des Droits de 
lʼhomme. Ces grandes manifestations sont souvent aussi lʼoc-
casion de déclarations de soutien de parlementaires cantonaux 
ou fédéraux ou dʼautres personnalités connues.

Le Grand Conseil genevois a aussi eu lʼoccasion de débattre 
de la situation du Tibet. Dans les années 1990 une motion du 
député Régis de Battista, très engagé pour la cause tibétaine, 
a été adoptée, non sans avoir suscité les commentaires que 
trop bien connus de ne pas réveiller la colère chinoise ou de 
menacer lʼessor de prometteuses relations commerciales avec 
ce grand pays… Comme au niveau fédéral, lʼexécutif cantonal 
éprouva une grande difficulté à exprimer une solidarité claire 
avec le Tibet.

Lʼun des soussignés, alors parlementaire fédéral, a été 
parmi les instigateurs de la création du groupe parlementaire 
dʼamitié Suisse-Tibet dans les années 1980. Nous avions à 

lʼépoque obtenu un rendez-vous à lʼambassade de Chine à 
Berne, et demandé des explications sur la nature de lʼautono-
mie accordée à la soi-disante Région autonome du Tibet, mais 
nʼavons jamais reçu la moindre réponse. Plus tard, en 2009, 
comme Maire de la Ville dʼOnex, jʼai invité comme orateur pour 
le 1er août un membre du parlement tibétain en exil, Sonam 
Monkhar, qui a exposé devant les quelque mille personnes pré-
sentes la situation du Tibet. La Ville dʼOnex a également rejoint 
les communes arborant le drapeau tibétain, qui y flotte toujours.

Dans les années 1990, divers groupes de solidarité déplo-
yaient leur activité à Genève, notamment avec des actions 
spectaculaires comme lʼoccupation symbolique de la représen-
tation chinoise auprès de lʼONU à Genève. Les associations «La 
Porte du Tibet» et le «Comité de soutien au peuple tibétain», en 
lien étroit avec la communauté tibétaine de Genève, diffusaient 
informations, pétitions et menaient diverses actions publiques 
en faveur du Tibet, auxquelles Tenzin Wangmo Frapolli sʼétait 
associée, notamment au Salon du livre ou à lʼoccasion dʼévéne-
ments significatifs pour le Tibet.

Lʼintérêt pour la forme tibétaine du bouddhisme (le Vajray-
ana) et la culture tibétaine a toujours été présent en Suisse ro-
mande, stimulé par les expositions et activités des musées 
dʼethnographie et autres institutions de ce type. Comme mem-
bre active de la communauté tibétaine en Suisse romande, Ten-
zin est fortement engagée depuis 1990, non seulement en se 
joignant aux actions menées sur le terrain à Genève et à Laus-
anne mais aussi dans la défense de la culture tibétaine. Comme 
conteuse et auteure (ayant édité des recueils de contes et lé-
gendes du Tibet), elle est régulièrement invitée dans diverses 
villes européennes. 

Une personne importante de référence en Suisse romande 
a été la journaliste et auteure Claude Levenson, décédée en 

La société dʼamitié Suisse-Tibétaine 
désormais présente dans tout le pays
Création de la section Romande



Invitation pour le nouvel an tibétain (Losar) 
à Bernex (GE)  |  Einladung zum Losarfest in 
Bernex (GE)

René Longet

Tenzin Wangmo Frapolli et Rosette  
Poletti à la fête de Losar à Lausanne  |   
Tenzin Wangmo Frapolli und Rosette  
Poletti beim Losarfest in Lausanne

Moment de dédicace de Tenzin Wangmo 
Frapolli en séance de signature en Haute 
Savoie  |  Tenzin Wangmo Frapolli bei Buch-
signierung in der Haute-Savoie

Fête Nationale 2009 à Onex (GE); Sonam 
Monkhar membre du parlement tibétain  
en exil  |  Schweizer Nationalfeiertag 2009 in 
Onex (GE); Sonam Monkhar, tibetischer  
Exil-Parlamentier

2010. Par la suite, les groupes de solidarité locaux ont perdu de 
leur dynamique. Un moment marquant de rassemblement est 
toutefois la fête du Losar, le Nouvel An tibétain, avec un pro-
gramme culturel ambitieux et de qualité, qui se tient dans la 
commune genevoise de Bernex. Cette commune a dʼailleurs 
nommé un parc public «Place du Tibet», dotée dʼun stupa. De-
puis 2010, le Losar est également fêté à Lausanne, avec une 
participation croissante de sympathisants suisses et réunissant 
plusieurs centaines de personnes.

Dans ce contexte, les soussignés, sans sʼêtre concertés, 
ont estimé nécessaire de rassembler les diverses personnes 
engagées pour la cause du Tibet et de renforcer le lien avec la 
communauté tibétaine. Des occasions telles quʼune réunion de 
préparation du rassemblement européen du 10 mars 2018, à 
laquelle Thomas Büchli avait participé, ou la fête du Losar 2018 
à Bernex, où José Amrein-Murer a eu lʼoccasion de présenter 
la GSTF, ont permis dʼévoquer la création dʼune section ro-
mande de la GSTF et de récolter les noms de personnes in-
téressées à la rejoindre.

Début juin les choses prirent un tour concret. Les 50 adres-
ses rassemblées venaient sʼajouter aux 25 déjà inscrites au 
fichier des membres romands de la GSTF et un bon tiers de 
toutes ces personnes se sont retrouvées à Nyon pour lʼassem-
blée constitutive. Thomas et José y ont expliqué les objectifs, 
les activités et lʼorganisation de la GSTF et un Groupe de coor-
dination de la Section romande a été désigné. Nous sommes 
très heureux de réunir ainsi des personnes engagées depuis de 
nombreuses années et expérimentées, avec des compétences 
complémentaires et dʼexcellent niveau. Nous pourrons même 
compter avec le précieux appui dʼun groupe de soutien actif en 
France voisine. En tout, la GSTF a déjà pu recueillir une ving-
taine de nouvelles adhésions.

Le 6 juillet, le Groupe de coordination sʼest retrouvé pour 
sa première séance ; lʼambiance était très positive et marquée 
par une bonne énergie. Dans une approche pragmatique, trois 
premiers groupes locaux, Yverdon, Lausanne et Genève, ont 

été fondés et leurs responsables désignés, qui travailleront en 
lien étroit avec les communautés tibétaines. Se mettre en ré-
seau pour concevoir et agir pour le Tibet est très important 
pour nous et nous espérons que dʼautres groupes locaux pour-
ront se constituer par la suite. Le nom à donner en français à 
la GSTF a suscité des questionnements, mais à ce stade les 
présents ont pris acte de lʼappellation Société dʼamitié Suis-
se-Tibetaine, SAST.

Notre première tâche concrète est la recherche de nou-
veaux membres afin de disposer dʼune base suffisante et de se 
faire mieux connaître. Dans ce but se tiendra le 29 septembre 
2018 une journée romande de soutien au peuple tibétain, sous 
forme de stands dʼinformation dans plusieurs villes qui permet-
tront de présenter les activités de la SAST et ses revendications 
à un plus large public. Une deuxième action aura lieu en fin 
dʼannée, il sʼagira de demander aux 900 communes de Suisse 
romande dʼarborer le drapeau tibétain en des lieux passants, 
comme certaines le font déjà. Dʼici là, la langue française fera 
son apparition sur le site Internet de la GSTF/SAST et dans le 
magazine «tibetfocus». Nous nous réjouissons beaucoup de 
pouvoir désormais offrir à la GSTF, bien établie et largement 
reconnue, une représentation francophone et dʼen relayer les 
actions nationales en terre romande.



Co-Leitung Sektion Westschweiz: René Longet, Tenzin Wangmo Frapolli

Solidaritätsaktivitäten mit Tibet existieren insbesondere im Raum 
Lausanne und Genf bereits seit den 80er-Jahren. Obwohl nur un-
gefähr 10% der Tibeterinnen und Tibeter der Schweiz in der Ro-
mandie leben, sind diese in enger Zusammenarbeit mit den 
Solidaritätsgruppen immer schon aktiv gewesen.

Die Präsenz der UNO in Genf und die des Tibet-Büros, der 
offiziellen Vertretung der Tibeter Exilregierung bei den Vereinten 
Nationen, erklärt, warum viele internationale Solidaritätsaktivitäten 
in dieser Stadt stattfinden. So kommen zweimal jährlich Tibeter/
innen aus der ganzen Schweiz zusammen, um vor dem UNO-Ge-
bäude für eine faire Lösung der Tibetfrage zu demonstrieren: zum 
10. März (Gedenktag des tibetischen Volksaufstandes) und 10. 
Dezember (Tag der Menschenrechte). Zu diesen tibetischen 
Grossanlässen sprechen oftmals Kantons- oder Bundesparlamen-
tarier oder auch andere bekannte Personen.

Auch im Kantonsparlament Genf gab es Interventionen zuguns-
ten Tibets. So wurde in den 90er-Jahren eine Motion des damaligen 
Kantonsrats und aktiven Tibet-Unterstützers Régis de Battista gut-
geheissen. Aber nicht ohne die uns nur zu gut bekannten Hinweise 
seitens gewisser Ratskollegen, dass man das grosse China nicht 
provozieren und die sich abzeichnenden Handelsperspektiven nicht 
gefährden sollte. Wie im Bundesbern hat die kantonale Exekutive 
sehr grosse Hemmungen, sich mit Tibet zu solidarisieren.

Als Nationalrat in den 80er-Jahren hat René mitgeholfen, die 
Parlamentarische Freundschaftsgruppe mit Tibet auf die Beine zu 
stellen. Wir haben damals die chinesische Botschaft in Bern be-
sucht und um Aufklärung gebeten, welche Art Autonomiestatus 
die sogenannte Autonome Region Tibet besitze. Darauf haben wir 
leider nie eine Antwort erhalten… 2009, als Stadtpräsident von 
Onex, hat dann René Sonam Monkhar, Mitglied des Tibetischen 
Exilparlaments, zur 1. August-Feier eingeladen und vor den unge-
fähr 1000 Anwesenden eine ausführliche Ansprache über die Lage 
Tibets gehalten. Auch hat er veranlasst, dass die Nationalflagge 
Tibets in Onex weht; sie ist dort heute noch zu sehen.

In den 90er-Jahren waren in Genf verschiedene Solidaritäts-
gruppen aktiv, auch mit spektakulären Aktionen wie einer symbo-
lischen Besetzung der chinesischen UNO-Vertretung in Genf. 
Diverse Veranstaltungen, Petitionen und andere Aktivitäten wur-
den von den Vereinen «Porte du Tibet» und «Comité de soutien au 
peuple tibétain» in enger Zusammenarbeit mit der lokalen Tibeter-
sektion sowie den tibetischen Unterzeichneten ausgeführt, insbe-
sondere im Genfer Salon du Livre und anlässlich für Tibet 
relevanten Ereignissen. 

Das Interesse für den Vajrayana-Buddhismus und die tibeti-
sche Kultur war auch schon immer in der Westschweiz da, geför-
dert durch von Völkerkundemuseen und anderen ethnographischen 
Einrichtungen organisierte Ausstellungen und Aktivitäten. Als ak-
tives Mitglied der Tibetsektionen in der Westschweiz engagiert 
sich Tenzin seit 1990 stark nicht nur bei den Tibetaktionen in Genf 
und Lausanne, sondern auch in der Kulturerhaltung. Sie ist Erzäh-
lerin und Autorin (Herausgeberin) tibetischer Sagen und Legenden 
und wird regelmässig in verschiedenen europäischen Städten zu 
Auftritten eingeladen. Eine wichtige Bezugsperson in der Roman-
die war die 2010 verstorbene Journalistin und Autorin Claude Le-

venson. Mit der Zeit verloren dann die Solidaritätsgruppen an 
Dynamik. Eine wichtige Veranstaltung ist jedoch das tibetische 
Neujahrsfest mit einem anspruchsvollen und hochstehenden Kul-
turprogramm in Bernex bei Genf. Diese Gemeinde hat übrigens 
einen Park «Place du Tibet» getauft; dort steht auch eine Stupa. 
Seit 2010 gibt es ein ebenbürtiges Neujahrsfest der Tibetsektion 
von Lausanne, an dem immer mehr Schweizer Gäste teilnehmen 
und das mehrere hundert Personen versammelt.

In diesem Kontext war es uns beiden unabhängig voneinander 
ein Anliegen, die Einzelpersonen, die mit Tibet sympathisieren, 
zusammenzubringen und die Vernetzung mit der Tibetergemein-
schaft zu optimieren. Eine Vorbereitungssitzung für das europäi-
sche Treffen in Genf am 10. März 2018, an der Thomas Büchli 
teilnahm, und das Losar-Fest 2018 in Bernex, wo José Am-
rein-Murer die GSTF vorstellen konnte, waren dann Anlass, die 
Idee einer Westschweizer Sektion der GSTF zu lancieren und Ad-
ressen interessierter Personen zu sammeln.

Anfang Juni war es soweit: zu den bestehenden 25 West-
schweizer Mitgliedern der GSTF gesellten sich 50 Interessenten, 
und ein gutes Drittel dieser Personen ist dann auch zur Grün-
dungsversammlung in Nyon (VD) erschienen. Thomas und José 
erklärten Zielsetzungen, Aktivitäten und Organisation der GSTF 
und eine Koordinationsgruppe der Sektion Westschweiz wurde 
bestimmt. Wir freuen uns sehr, dass wir hier langjährig engagierte 
und erfahrene Tibetaktivisten sowie ausgezeichnete Fachkompe-
tenz in komplementären Gebieten vereinen. Wir können sogar auf 
die wertvolle Unterstützung eines nahen französischen Solidari-
tätsvereins zählen. Die GSTF konnte in der Folge bereits gegen 20 
Neumitglieder verzeichnen.

Am 6. Juli traf sich die Koordinationsgruppe zur konstituieren-
den Sitzung und es herrschte eine motivierte und hoffnungsfrohe 
Aufbruchstimmung am Tisch. Aus arbeitstechnischen Gründen 
kristallisierten sich gleich drei erste lokale Gruppen heraus: Raum 
Genf, Yverdon und Lausanne mit jeweils einer Koordinationsper-
son, die eng mit den lokalen Tibetern zusammenarbeiten wird. 
Vernetztes Denken und Handeln im Dienst für die tibetische Sache 
ist uns sehr wichtig. Wir hoffen, dass weitere Gruppen dazukom-
men werden. Unsere französische Bezeichnung löste Diskussio-
nen aus und wir haben uns vorerst auf SAST, Société dʼamitié 
Suisse-Tibétaine verständigen können.

Unsere erste Aufgabe ist konkret die Mitgliederwerbung, um 
eine genügend breit abgestützte Basis zu bilden und uns weite-
ren Kreisen vorstellen zu können. Diesbezüglich findet am 29. 
September 2018 ein «Westschweizer Aktionstag für Tibet» statt. 
Es wird in verschiedenen Städten an Tibetständen für unsere So-
lidaritätsaktionen geworben und so die GSTF-Aktivitäten publi-
kumswirksam lanciert. Unsere zweite geplante Aktion wird dann 
Ende Jahr ein Schreiben an alle 900 Westschweizer Gemeinden 
sein, damit möglichst viele die tibetische Nationalflagge an sicht-
baren Orten aufhängen. Es gab aber schon vorher vereinzelt 
diesbezüglich engagierte Gemeinden. Bis dahin werden die 
GSTF-Webseite und das Magazin «tibetfocus» auch mit franzö-
sischen Texten erscheinen. Wir freuen uns, die solide und lang-
jährig erfahrene GSTF nun im französischen Sprachraum 
vertreten und deren nationale Aktivitäten in der Romandie lokal 
erweitern zu dürfen.

GSTF im ganzen Land präsent: Gründung der Sektion Westschweiz
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